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En 1900, avaient été émises trois nouvelles séries de timbres-poste, le type Blanc, 

le type Mouchon et le type Merson (1). Mais le type Mouchon, qui servait pour les 

valeurs moyennes (10 à 30 centimes), ne plaisait guère, et l’Administration décida 

de le remplacer. Le choix se porta sur la Semeuse de Roty, qui est sans doute 

devenue le symbole le plus populaire et le plus durable figurant sur les valeurs 

fiduciaires françaises. En effet, non seulement la Semeuse a été le principal sujet 

de nos timbres d’usage courant de 1903 à 1939 et y est réapparue pour quelque 

temps au début des années 60, mais elle ornait déjà nos pièces d’argent depuis 

1897 et au début du 21e siècle, elle survit même au franc puisqu’elle figure encore 

sur les pièces de 10, 20 et 50 centimes d’euro. Tout récemment enfin, à l’occasion 

de son centenaire, elle est réapparue avec une valeur faciale de 0,50 euro dans 

un carnet où elle alterne avec la Marianne de Luquet. 

 

PREMIERE EMISSION DE LA SEMEUSE 

 

Si la Semeuse a toujours gardé la même silhouette familière à tous les Français, le 

fond des timbres-poste sur lesquels elle a été utilisée a varié au fil des années. 

Pour sa première apparition, en 1903, elle est présentée sur un fond fait de lignes 

horizontales, dont une plus épaisse à environ 1 cm du bas figure l’horizon, au-

dessus duquel émerge le soleil schématisé par un arc de cercle et quelques 

rayons. 

 

 

 
                                                                                                      (échelle 4) 

Épreuve sans valeur faciale 



La première émission de ce que les philatélistes appellent conventionnellement 

la « Semeuse lignée » se compose des 5 mêmes valeurs que le type Mouchon 

retouché, dont les couleurs ont également été reprises, sauf pour le 15 centimes. 

Ce sont, dans l’ordre de mise en vente : 

    Mise en vente  Retrait 

l5 centimes vert………… 2 avril 1903…………….. septembre 1924 

25 centimes bleu……….. 28 avril 1903…………… juin 1907 

10 centimes rose……….. 6 mai 1903……………… septembre 1907 

30 centimes violet……… 27 juin 1903……………. mai 1907 

20 centimes brun………. 29 juin 1903……………. décembre 1907 

 

Comme on peut le voir, le 15 centimes vert a non seulement été le premier timbre 

de la série à être mis en vente, ce qui n’est pas surprenant puisqu’il représentait 

alors le tarif de la lettre de premier échelon dans le service intérieur, mais il a 

duré beaucoup plus longtemps que les autres valeurs. 

 

 
 

2 avril 1903 : premier jour du 15 c vert et donc de la Semeuse en général 

 

Dans la suite de cette étude, nous allons présenter successivement les différentes 

valeurs de la série, dans l’ordre généralement adopté par les catalogues, c’est-à-

dire par ordre de valeur faciale croissante. 

 

Pour chaque valeur, nous étudierons d’abord le timbre en lui-même (fabrication, 

présentation pour la vente, types, variétés, surcharges, entiers postaux, etc.) 

 

L’utilisation postale des timbres de cette émission sera traitée dans un deuxième 

temps, car si chaque valeur correspondait bien à un tarif pour lequel elle était 

utilisée seule, les combinaisons pour affranchissements composés sont 

nombreuses. 



LE 10 CENTIMES ROSE 

 

Afin d’éviter les redites, signalons une fois pour toutes que, à l’exception du type 

VI du 15 centimes dont nous parlerons plus loin, tous les timbres de cette 

émission ont été imprimés à plat. 

 

Si on fait abstraction des entiers postaux, qui sont aussi des timbres, à cela près 

qu’ils sont imprimés directement sur le support de la correspondance, le 10 

centimes rose, tout comme les 20, 25 et 30 centimes, a été imprimé seulement en 

feuilles. Il s’agissait à l’époque de feuilles de 300 vignettes, qui étaient divisées 

en deux pour donner des feuilles-vente de 150 timbres. 

 

 
                                                                                                                           (échelle 2) 

Paire de 10 c au type 1, millésime 3 (1903) 

 

LES TYPES 

 

On distingue trois types du 10 centimes, qui se différencient par des particularités 

du R de « REPUBLIQUE » d’une part, du 1 et du c de la valeur faciale d’autre part. 

 

Les variables sont les suivantes : 

 

R de REPUBLIQUE :    avec ombre sous le jambage droit            sans ombre 

 

1 de 10 c         :    arrondi en bas à gauche             biseauté en bas à droite 

 

C de 10 c        :    courbure intérieure régulière         courbure irrégulière 

 
(N.B. : les illustrations ci-dessus sont faites par numérisation de timbres authentiques ; elles sont 

sans doute moins lisibles que les dessins schématisés de la littérature, mais plus conformes à la 

réalité.) 



Chaque type est caractérisé par une combinaison différente de ces trois 

variables : 
 

Type 1 : R avec ombre + 1 arrondi + C régulier 

+    +                                        
 

Type 2 : R sans ombre + 1 arrondi + C régulier 

  +    +                                        
 

Type 3 : R avec ombre + 1 biseauté + C irrégulier 

  +    +                                       
 

 

 

SURCHARGE F. M. 

 

 
                     (échelle 2) 

imprimé en 1905 et 1906 sur type 3 



LES VARIÉTÉS 

 

Dans la série qui nous intéresse ici, il existe de nombreuses variétés des 

différentes catégories : variétés de couleur, de papier, impressions recto-verso, 

etc. Nous n’en donnerons qu’un aperçu très partiel dans la présente étude, et on 

trouvera l’essentiel des informations qui s’y rapportent dans l’excellente 

monographie de Storch et Françon consacrée aux premières émissions de la 

Semeuse. (2) 

 

Variétés de cliché 

 

Ces variétés, constantes par définition, sont beaucoup moins nombreuses que 

celles qu’on pouvait trouver sur les timbres du 19e siècle, en particulier sur le 25 c 

Cérès de 1871 (Yvert et Tellier n° 60), dont le planchage a fait l’objet de volumes 

entiers. 

 

Pour le 10 c rose Semeuse lignée, on en connaît deux : 

- case 46 de la planche au type 1 : R de REPUBLIQUE sans ombre. 

- case 5 de certaines planches au type 3 : absence de la signature de Roty. 

 

Variétés de piquage 

 

Accidentelles par définition, elles sont fréquentes dans toute l’émission. 

En voici une assez spectaculaire : 

Du fait du piquage décalé, le timbre apparaît comme ayant une valeur faciale de 0 

centime ! 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

 

 
 



LES ENTIERS POSTAUX 

 

Avant d’en présenter quelques-uns, rappelons quelques notions de base. 

 

Un entier postal est un timbre imprimé directement sur le support de la 

correspondance : carte postale, enveloppe, carte-lettre, bande de journal. Les 

« prêt-à-poster » dont nous sommes aujourd’hui submergés sont des entiers 

postaux. 

 

Un entier officiel est émis par l’État et vendu dans les bureaux de poste. 

 

Un entier repiqué est un entier officiel sur lequel un particulier (individu, 

entreprise, association, etc.), après l’avoir acheté à la poste, imprime ou fait 

imprimer une illustration ou un texte, alors qu’un entier timbré sur commande 

est un entier édité par un particulier et timbré ensuite par l’État. Il en résulte que 

seuls ces derniers présentent des différences de dimensions, de couleur ou 

d’impression avec les entiers officiels. On en verra un exemple plus loin. 

 

Le 10 c rose a été utilisé sur différents types d’entiers. 

 

1°) CARTES POSTALES 

 

Imprimées à partir de fin octobre 1903, elles ne furent mises en service que le 11 

janvier 1904. 

 

 
 

Toutes les cartes postales officielles du 10 c rose ont le timbre au type 1. Elles 

existent en carton de différentes couleurs : vert, jaunâtre ou bleuté. 

Remarquer en bas à gauche la date d’impression. Ici 637 = 37e semaine de 1906. 



A l’époque, il existait aussi la carte postale avec réponse payée. 

 

Elle se présente sous la forme d’un carton d’un format total égal au double de 

celui de la carte postale et plié en deux. 

 

 
 

L’expéditeur écrit au dos du premier volet (ci-dessus) et envoie le tout au 

destinataire. 

 

 
 

Celui-ci détache alors le deuxième volet, resté vierge, et l’utilise pour la réponse. 



2°) CARTES-LETTRES 

 

Elles apparaissent avec le changement de tarif du 16 avril 1906, qui abaisse le 

montant du port de la lettre simple dans le service intérieur de 15 à 10 centimes. 

 

 
                                                                                                                    (échelle 0,9) 

 

Toutes les cartes-lettres officielles du 10 c rose ont le timbre au type 3. Elles sont 

imprimées sur carton chamois ou gris. L’exemplaire ci-dessus porte la date 628, 

qui est la dernière date de fabrication de cet entier. 

 

3°) ENVELOPPES 

 

Elles apparaissent en même temps que les cartes-lettres. 

 

 
                                                                                                                  (échelle 0,9) 

 

Elles existent en deux formats, 123 x 96 mm et 147 x 112 mm, et sur deux couleurs 

de papier, blanc et gris-vert, toutes avec le timbre au type 3. 



Et voici pour terminer un entier repiqué 

 

 
                                                                                                                  (échelle 0,8) 

enveloppe de 147 x 112 mm, papier blanc 

 

et un timbré sur commande 

 

 
                                                                                                                  (échelle 0,8) 

 

Cette enveloppe se différencie des entiers officiels par son format (145 x 100 mm), 

par la présence d’une fenêtre, et par le timbre qui est au type 1. 

(à suivre) 

                                                 
(1) Voir Le Lien n° 2/2004 
(2) STORCH, J., et R. FRANÇON – 1973 – Monographie des timbres de France de 1903 et 1906 au type Semeuse, Éditions du 

Cercle Lyonnais d’Études Philatéliques et Marcophiles, 216 p. 


